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Chacun de nous entre en contact regulierement, au cpurs

de ses activites quotidiennes, avee ces appellations indispensables que
•

constituent les odonymes, .e*est-a-dire des noias de lieux qui designent

des voies de communication. En raison de leur presence incessante dans

notre environnement, on s'interroge peu ou prou en general sur les moda-

lites qui president a leur creation ou encore sur les regies d'ecriture

qui les regissent selon les supports ou ils apparaissent.

Au cours des deraieres annees, cependant, ce domaine

tres specifique de la toponymie a fait 1'objet d'une attention partieu-

liere, d'une part, en raison de 1* adopt ion de la Chaz»te de "La Iccngue fz>an-

gaiss et, d'autre part, en vertu de 1*intervention specifique de la

Commission de toponymie-dans le dossier odonyraique. En effet, les orga-

nismes de 1sAdministration, dont les municipal!tes devant disposer d'un

certificat de francisation et, pour ces dernieres, la nomenclature odo-

nymique constituant un aspect important tant au niveau de 1'affichage

public que de la signalisation routiere, d?une certaine fagon, il deve-

nait imperieux de rendre conforme, le cas echeant, leur odonymie aux

stipulations de la Charte. Pour ce faire, la Commission de toponymie

devenait 1'organisme habilite a rendre officiels les noms de voies de

communicationj selon le mandat que lui eonfie 1'article"124 de la Charte,

en vertu duquel "La Commission a competence pour etablir les criteres de

choix et les regies d'ecriture de tous les noms de lieux et pour attri-

bue,r en dernier ressort des noms aux lieux qui n'en ont pas encore aussi

bien que pour approuver tout changement de nom de lieu", de mime que

celui qui lui attribue 1'article 125, paragraphe "d" qui fixe comme

'devoir a la Commission d*"officialiser les noms de lieux".



Partage des competences

Nonobstant les devoirs et les pouvoirs devolus a la

Commission, celle-ci doit, pour certains domaines dont 1'odonymie,

tenir compte de la competence concurrente, stir les noms de lieux, de

certains organismes de 1 'Administration (article 126, paragraphs **d")

lorsque des tastes legislatifs font noisairaent Stat d'un'pouvoir les

habilitant en ce sens. Or, dans le cas prlcis des noms de voies de

communication, la Commission doit partager sa competence av.ec les

municipalites auxquelles la Loi- 320* les o€t£s et willes et le Code

muniGipdl accordent un pouvoir reglementaire en matiere de denomina-

tion des voies qui ressortissent a leur juridiction respective.

Un cadre d* operation particulier est done const itae,

a 1'interieur duquel les municipalities et la Commission doiveat en

venir a un accord lorsque celle-ci procede a 1'officialisation, tant

dans le cas de nouvelles denominations, de modifications apportees a

des noms que dans celui ou elle doit sanctionner des noms qui ne com-

port enfLpjis. encore de statut officiel, c'est-a-dire qui n'ont pas ete

sanctionnes par la Commission de toponymie, au sens de 1s article 125,

paragraphe "d" de la Chart e.

Regalement et avis de recommandation

Af in d ' etablir un modus operandi precis et de maxi-

miser le plus possible les result at s de 1' operation qui mene a 1'offi-

cialisation a 1'interieur de ce cadre de fonctionneatent un peu particulier,

la Commission a etabli deux series de normes vehiculles par un reglement

et par un avis de recommendation.

Le reglement serie un ensemble da stipulations

doivent etre obligatoirement respect §es pour qu*un odonyrae soit officia-

lise par la Commission et ces selon le pouvoir accordi par la Charts a

celle-ci (article 126 , paragraphe "b") . Ge reglement porte sur les

criteres de choix des noms de lieux et sur les regies d'ecriture a
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respecter en jnatiere de toponymie, appliques aux noms de voies de commu-

nication. Ce reglement a ete adopte par la Commission de toponymie le
5 mai 1-983.

Quant a 1'avis de reeommandation, il coraporte un cer-

tain nombre de regies similaires a celles qui figurant dans le reglement,

mais dont la prise en compte de la part des autorites eoncernees ne pre-

sente pas un caractere obligatoire, bien qu'elles soient viveraent reeom-

standees par la Commission.

Sighalons que si les noriaes edicte.es par la Commission,

et qui figurant dans le reglement ne sont pas respectSes, celle-ci ne

pourra proceder a 1'officialisation du nom souniis. Celui-ci ne pourra

devenir officiel qu*a la condition expresse que les modifications qui

le rendent conformes aux regies etablies y aient ete apportees.

Guide odonymique

Afin d*assurer une diffusion adequate du regleraents de

1'avis de recommandation quant aux odonymes de taeiae que de la politique

generale de la Commission dans ce champ particuliers un ouvrage intitule

Guide odonymique a ete prepare et devrait paraxtre sous peu. On y retrdu—

vera les textes du reglement et de 1'avis de recommandation adoptes par

la Commission, accompagnes d*explications et illustres a l*aide d*exemples.

B'autres sujets tels que le classement alphabStique, la designation syste-

matique^ la signalisation des odonymes de meme que la procedure d*officia-

lisation y feront, en outre, 1'objet de developpements circonstancies.

Le Guide comportera egalement un vocabulaire francais et un vocabulaire

anglais-frangais de termes generiques odonymiques en usage au Quebec.



Dans les lignes qui suivent, nous desirous effectuer

un tour d* horizon des principaux problemes souleves par le choix et

1'eeriture de nos noi&s de voies de communication. Notre intervention

ne consiste pas a presenter de facon exhaustive tous les nombreux pro-

blemes inherents a la denomination et a la transposition graphique des

odonymes, mais a traiter de quelques diffieultes reeurrentes sur les-

quelles 1'usager s'iaterrpge le plus souvent, en les accompagnant

d ' exemples , la plupart du temps. Pour ca fairs, nous nous inspirerons

largement du texte du Guide odynyntique 9 existaat sous forme mazmserite

au moment de la redaction de cet article et dont 1'un des principaux

artisans est Marc Richard, geographe a la Commission.

Quelques definitions de base

Ci-apres, nous fournissons la definition de certains

termes-cles afin, d'une part, d* eclair er le lecteur moins familier avec

la terminologie de la toponymie et, d* ant re part, de faciliter la com-

prehension d * explications souvent techniques.

Par toponyme* nous entendons le tenae traditionnelle-

ment employe pour designer les noms de lieux ou noms geographiques. .

Exemples : Quebec

Points- Leb.et

Rue Saint-Jean
Bcawage Daniel-Johnson

II exist e differentes categories de toponymes. Dans

l?optique du domains municipal, on peut distinguers

- les toponymes de n&tu&e aefatinistz>atives ou noms d' entity's

de nature administrative , qui. forment 1* ensemble des noms des lieux crees

pour servir de cadre territorial aux activites humaines dont le dSroulement

est permanent, temporaire, ephemere ou intermittent;



Examples: Blandford, la loealite de la division de recensement d'Artha-

baska

Girordville, la municipalite de la division de recensement de

Lae-Saint-Jean-Ouest

Trots-Rivieres, la region administrative 04 du ministers de

1*Industrie, du Commerce et du Tourisme

- les voles de eonmuniaation denommees ou odonymes* •

Exemples: Avenue Martin.

Chemin de la Brioade

Rue Poinoari

Seizieme Rang

L'odonymie est la branche de la toponymie qui a pour

objet 1'etude des odonymes, un odonyme consistant en un nom de lieu qui

designe une voie de communication, comme il a ete signale plus avant.

II convient egalement de distinguer, dans un odonymes

comme dans la plupart des noms de lieux, le g^n§T^que et le spe*c€fique~

Alors que le genejrique est la partie d'un odonyme qui identifie de facon

generale la nature d'une voie de communication (par exemple, dans Rue de

la Taw?, rue constitue le generique), le spSdf'ique est la partie d'un

odonyme qui identifie de facon particuliere une voie de communication,

en d'autres termes, il s'agit du nom propre au lieu nomme (par exemple,

TOIOP dans 1*exemple precedent). l,*erit£te', enfin, est une categorie ele-

ment aire du paysage, nommee ou susceptible de I'etre.

Exemples: Une riviere, une points, une He, une ez&enue (ou toute voie

de communication), etc.

Toutefois, le generique et I'entite, s'ils demeurent

identiques la plupart du temps, peuvent differer dans certaines circons-

tances.
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Exetaples: PZde de Saint-Charles, ou 1'entite est "marais"

Lac Irgne, ou 1'entite est "lac"

Rue Notre-*Domet ou 1'entite est. "rue"

Impasse Vauquelin., ou I'entite est "cul-de-sac"

II peut s'agir d'un regionalisme (tenae ou sens parti-

culier a une region, par example plee) ou du phenomena selon lequel cer~

tains termes ae peuvent. constituer des genlriques odonymiques (<mt-de^sas

ou. ehsmin de rang),

Criteres de choix des odonymes

Nous presentons brieirement, sous cette rubrique, les

priaeipaux criteres da chois des odonymes qui comportent une certains

incidence sur l̂ criture et la transposition des noms de voies de coramu™

nication. Afin de pallier toute atabigulte, nous distinguerons les cri-

teres de choix obligatoires (partie integrante du reglement) de ceux qui .

font 1'objet d'une reconpandation (partie integrant e de 1'avis de recomznan-

dation). Pour lourde qu'elle soit, cette distinction presente 1'avantage

de ne vihiculer aucune erreur quant a 1'appartenance de tel ou tel element

sal, reglement ou a 1'avis de recommandation et, partant, au degre de "coer-

citivite" dont il est affecte. .

Criteres de choix obligatoires

1. Generique obligatoire et unique

Tout odoayme doit coiaporter un genlrique, et un seul*«

II est obligatoire qu'un nom de Toie de cosaaunication eomporte un element

genirique. Ainsi9 des denominations du type Ztorefeeatei9., De La C

ou Les Lpts-d'en-Bos derogeraient a cette disposition,,

* Ce critere, de ineme que tous cewx qui ont trait au reglement ou a
de recommandation, ne reproduisent pas les libellis exacts, mais en consti-
tuent une interpretation, toutefois tres fidele, ceei afin de ne pas alour-

. dir inutilement uft texte deja charge. Toutefois, on pourra se reporter au
texte du reglement qui figure en annexe, pour la teneur precise de chacun
des articles.
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On peut observer que 1*omission du generique d'un nom

de voie de communication peut etre frequemment relevee sur des panneaux

de signalisation et dans les adresses postales. Nous ne saurions trop

insister sur la neeessite de reproduire 1'odonyme dans son entier, dans

le but d'eviter certaines confusions aux consequences parfois importantes,

dans des cas ou un meme specifique, accompagne de generiques differents

se retrouve dans la nomenclature odonymique d'une meme municipalite.

Exemples: Sue et Avenue des Tilleuls (Montreal)

Boulevard et Croissant Notre-Dame (Laval)

En outre, un nom de voie de communication ne doit pas

comporter plus d'un generique.

Exempless La Grande A.11&&

non pas Rue Grande-fallee (AlWe et rue constituant-tous deux

des generiques odonymiques normalises

par la Commission)

• Impasse de la Tour

non pas Rue Impasse-de-la-Tour

2« Langue du generique

Le generique d'un odonyme doit etre en frangais seuleraent.

Example: Rue Hamilton

non pas Hamilton Street



3. Generique de forme et de sens normalises

Le generique qui figure dans un odonyme ne doit pas

contrevenir aux avis de normalisation* que 1'Office de la langue

francaise fait publier a la Gazette offic€elle du -Quebec, apres con-

sultation aupres de la Commission, de toponymie et de la Commission

de terminologie geographique.
i ~

Ce eritere est fondl sur le devoir impose a la Cora-

mission de toponymie' par la Charte quant a 1* Itab'lissement et a la

normalisation de la terminologie geographique qui doit etre effectuie

de concert avec I1Office de la laague frangaise. De plus, le generique

retenu doit etre applicable tant an niveau de sa nature meme que de la

notion qu'il vehieule.

Examples: Cote d*Abraham (correct, car le generique est terainologi-

quement adequat)

Chemin Sainte-Foy (acceptable, mime s'il ne s'agit pas,

aujourd'nui, d'un veritable chemin, au '~==~-—

nora du critere de 1susage historique

constant et exclusif)

Terrasse Maz*ieoza*t (inacceptable, car le terme tevrasse

ne doit pas etre utilise comae generique

dans la designation des voies de commu-

nication)

Hue de la T&rvasse-MapiQOnyt (forme correcte, car tervasss

est utilise connae partie de 1* ele-

ment specifique d'un odonyme)

* A ee jour, 20 avis de normalisation portant sur des generiques odony-
miques sent parus., II s'agit des termess aL%ees autovoute, avenuet
boulevard^ Qcaev&faka?* ohemin., cote* COUPS, GTQ'issant* impasse, mantSe,
passage,, piste, place', promenade * pang, route, vue* vuelle, sent-iey.
Des avis du meme type concernaient egalement ^Ghangewp, passer&lle,
pont- et square, termes qui ne peuvent etre utilises dans la denomina-
tion des voies de communication, raais qui eatretiennent avec eelles-ei
un rapport etroit.
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PTatee Pr£vert (acceptable si le generique s'applique a un

espace dScouvert, generalement assez vaste,

sur lequel debouchent plusieurs voies de com-

stunication, la plupart du temps entoure de

constructions et pouvant comporter un monument,

une fontaine, des arbres ou autres elements

de verdure. Sinon, le generique plaee ne doit

pas itre retenu).

4. Langue du specifique

Le specifique d'un odonyme peut etre un terme autre que

frangais s'il est consacre par 1*usage ou si son utilisation presente un

interet certain "en raison de sa valeur culturelle ou historique.

Exen^les: Rue Oak (si tel apparait 1'usage)

Rue Patterson (il s*agit d'un nora de personne)

Chen&n d'Otter Lake {Otter Lake est un toponyme officialise

par la Commission)

5. Designations etablies sur le syteiae numeral

Four le cas ou une designation odonyiaique fait appel au

systeme numeral, la seule forme ordinale doit etre employee.

Exemples: Quatri^me Rang

non pas Rang Quatre
a

16 Rang (formes ordinales chiffrees permises pour des motifs
fi125 Rue de commodite, quoique les formes officialisees demeurent

celles ecrites en toutes lettres)



Quelques autres cri'teres de choix, sans impact direct

sur" 1'ecriture des odonymes, figurent egalement dans le reglement. Us

out trait a la designation unique pour une voie de communication ou cha-

cun de ses trongons, aux noms de personnes qui ne peuvent etre retenus

connne specifiques que si celles-ci sont decedees depuis plus d'un an et

aux marques de commerce on noms d'entreprises industrielles ou commer-

ciales qui peuvent figurer a titra de speeifique d'un odonyme.

/
Criteres de choix recoTumandes .

Bien que revetant une .certaine importance-,, les criteres

de cboix qui font partie integrante de 1'avis de recommandation s'adres-

sent davantage aux personnes qui doivent etablir des designations odony—

miques et soulevent des problemes ausquels lfensemble des usagers ne se

trouvent que rarement confrontes.

Toutefois, comma ils concernent des facettes interes-

santes de la nomenclature odonymique, nous en enumerons a grands traits

la teneur assentielle. Le respect de 1susage local constitue la pierre

ahgulalre sur laquelle doit etre fondi le choix des noms de voies de

communication, dans la mesure, Men sur, oil ils satisfont aux autres

criteres» .

La Commission recommande Igalement de puiser aux sour~

ces historiques, folkloriques et glographiques locales, les faits, les

Ivinements, les personnages historiques cm folkloriques entrant dans la

designation des voies de communication, pour davantage d*authenticate.

Afin de tenir compte d'un usage assez repandu, on

pourra, occasionnellement avoir recours a des prenoms ou a des diminu-

tifs. . . .

V . • . . - ' • .
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Les designations a base alphabetique et numerique de

meme que celles qui font appel a des points cardinaux en guise de spe-

cif iques devraient etre evitees en raison de 1'absence totale de message

culture! ainsi vehieule.

Enfin, les designations pejoratives ou grossieres de

meme que les noms susceptibles d'engendrer la controverse publique

devraient etre systematiquement ecartes du cadre denominatif, car

elles ne conviennent en aucun cas au patrimoine odonymique d'une nation

quelle qu'elle soit.

Regies d^ecriture obligatoire

1. Place du generique

Dans un odonyme, le generique doit occuper une place

confonne a celle que 1*usage frangais et la syntaxe toponymique correcte

lui assignent.

Exemples: Le Vieux Chemin

non pas Chemin. Views

Boulevard Martin

non pas Martin Boulevard

Pour les odonymes etablis sur le systeme numeral, 1*usage,

en frangais, exige que les adjectifs numeraux precedent le nom auquel ils

se rapportent.

Exemple: Sixieme Avenue

non pas Avenue S-Lxieme

2. Majugcules et minuscules

-*

Le generique, ou son premier element s'il est compose,

et le.specifique, ou chacun de ses elements s'il est compose, prennent

la majuscule. Cependant, les articles et les particules de liaison pren-

nent la minuscule, a moins de paraitre au debut de 1sodonyme ou de faire

partie d'un nom de famille.
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Examples: Rue d&s Zibres

non pas ruedes Zebres

Chemin de front du Premier-Rang

non pas Chemin de Front du Premier-Rang ("chemin de front" est

tin geaerique odonymique

. compose) • - -

Avenue de la, Caprisieuse

La Grande AllSe
non pas la, Grande Allee

Sue De La Chevrotiere ("De" et "La" font partie du

non pas Rue de la Chevrotiere spScifique en guise de consti-

tuents d'un nom de famille).

Le generiqua requier't la minuscule lorsqu'il figure

entre deux elements du specifique; place immediatement devant un point

cardinal constituant le dernier element d'un odonyme, il debute alors

par une majuscule.

Exekpless Petite rue das Montfortoins

noc, pas Petite Rue des Montfortoins

Deussietee Rang Nord

non pas Deussietoe rang Word

Deuseiefae rang de I 'Est (Dans ce cas, le point cardinal

non pas Deuxieme Rang de I'Est ne figure pas immediatement apres

le geaerique)

1 1'interieur d'un texts suivi et d'une adresse, un gene-

rique consmence par une minuscule lorsqu'il est place au debut de lfodonyme.

Examples: la rue Saint-Jean est parallele au boulevard Saint-Cyrille.

Miaistere de I'Snvironnement
2360 9 chemin Sainte-=Foy
Sainte-Foy (Quebec)
G1V 4H2



L'importance de la circulation necessiterait 1'elargissement'

de la Grande Allee. Dans ce cas, coimae le generique Allee

n'est pas place au debut de 1'odonyiae, on ne peut ecrire

"... de la Grande Allee".

Lorsqu'il n'est precise par .aucuh determinatif, le

generique d'un odonyme commence par une majuscule, dans tous les cas<>
,-

Example: On peut denombrer trois arteres principales dans cette yille,

soit le Boulevard, 1'avenue des Pins et le croissant Montaigne.

Dans le corps .d'un texte, les articles places au debut

d'un odonyme commencent par une minuscule, en prenant toutefois la majus-

cule initiale dans les autres cas.

Example: Le defile empruntera la Vieille Route, le Grand Rang et

la rue Le Corbusier, non pas "— La Vieille Route, Le Grand

Rang et la rue le Corbusier".

2. Accents et autres signes diacritiques

Les accents et autres signes diacritiques ddiyent figu-

rer en toutes cxrconstances aussi bien sur les lettres majuscules que sur

les lettres minuscules, notamcaent sur les cartes, dans les textes et sur •

les panneaux de signalisation.

Exemples: Rue Elie-Auclair

Route Wttetele

AVENUE LAim

non pas AVENUE LAINE

3. Traits d*union

Le specifique n'est jamais lie au generique par un trait

d'union.
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Examples: Mantle des Pionniers

non pas Mant£e-des-Piannie'PS

Vieille route d'Arthabaska

nan pas Vieille-Route-d1 'Arthabaska

La Langue Promenade
non pas La. Longue-Pramenade

Le trait d '-union doit figarer entre les elements du

specifique. Cependant, un article ou une partieule de liaison places

en tete du specifique ne sont pas suivis d'un trait d 'union.

Exemples: Route du Bois-de-l'Ail

Chemin des

Chemin de La Macaza
non pas Chemin de La-Maoaza. (car le specifique debute par un

article)

Les elements d'un patronyme (nora de famille) ne sont

jamais lies entre eux par un trait d* union, a taoins qu'ils n'en compor-

tent deja un.

Eseetaples: Rue Charles-De Gaulle

non pas Rue Chaz*les-De-Gaulle (le patronyme est De Gaulle}

Avenue Petit -Ma&tinan (patronyme compose comport ant deja un

trait d* union)

Les prenoms, les initiales, les titres et les qualifi-

catifs dfune pprsonne dont le nom sert de specifique a un odonyme sont

toujours relies au patronyme et entre eux par des traits d! union.

Exeiapless Rue Marguerite-D'Yauville

Avenue C. -H. -Lavepdie'Fe

Boulevard du Gen£val-LeGlevG

. . Chemin du Grand-Meauln.es
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Le point cardinal toponyndque n'est pas relie au speci-

fique par un trait d'union lorsqu'il se rapporte direetement au generique.

Examples: Grande All£e Quest

Rue Sainte-Cathepine Est

4. tcriture des chiffres

Quand un nombre ordinal ou cardinal fait par tie du spe-

cif ique d'un odonyme, il est redige en toutes lettres, a mains que 1'usage

du frangais exige le recours a des chiffres arabes ou a des chiffres remains*

Exemples: Rue des Qucztpe-Fre'res-Tremb'lay

Boulevard Pie-XII

Avenue du 25-Juin-1943

Regies d? ecriture recommandees

1. Abreviations

Les diyerses composantes d'un toponyme ne devraient

idealement jamais etre abregees, d'abord, pour des motifs evidents de

clarte et, ensuite, pour sauvegarder 1*integralite de la denomination

des lieux. Les noms de lieux constituent des noms propres, done ne

s'acconmiodent que difficiletaent des interventions, si tninimes soient-

elles, qui visent a les tronquer.

Cependant, un sain realisme et les contraintes aux-

quelles sont soumis, a titre d'exemple, les cartographes et les fabri-

cants de panneaux de signalisation ont amene la Commission a adopter

une politique en matiere.d1abreviation au niveau des odonymes, lorsque

la necessite d'abreger s'impose, faute d'espace suffisant. Ceci dit,

a I'interieu'r d'un texte suivi ou les problemes d'espace deviennent

negligeables, on ne devrait jamais abreger d'odonymes.
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L'abreviatiori des odonymes n'est permise que stir des

cartes geographiques, sur des affiches at des panneaux de signalisationr

a la condition expresse que 1'odonyme comporte plus de 16 caracteres.

De plus, la Commission a fixe, avec precision, la

sequence selon laquelle 1'abraviation des constituents odonyaiques

devait atre effectuee:

= d'abord en eammencant par le genirique et en eonfor-

mite avec la liste des abreviations acceptees par la Coimaission;

- si necessaire ensuite, en abregeant Saint par ££,

Sainte par Ste et Notre-Dame par N.-D., pourvu qu'ils ne fassent pas

partie de noms de personnes et qu'ils ne constituent pas le seul ele-

ment specifique; •

— si necessaire egalement9 en abregeant les points

cardinaux Nord par N., Sud par 5., Est par E. et Quest par 0,;

-si necessaire encores en abregeant certains titres

honorifiques et de fonetion, en confonaite avec les formes abregees

detenoinees par la Coannission;

- si necessaire enfin, en abregeant certains prenoms

composes, selon les formes retenues par la Commission.

Exemples: Chemin Sainte-Marguerite-Marie Sud (32 caracteres)

pourrait Stre abregl Ch. Ste-Mapguerite-Marie S. (24 caracteres)

Boulevard du President-Kennedy (28 caracteres)

pourrait Stre abrege Soul, du Pres,-Kennedy (20 caracteres)
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Comme on peut le constater, dans nombre de cas, il

deviendra impossible de descendre sous le niveau des 16 caraeteres ou

mo ins , sans risquer de brouiller singulierement le contenu du message

toponymique. Ainsi, par example, abreger Boulevard Saint-Jean-Baptiste

Quest en Boul. St-J.-B.O. pour passer de 33 a 15 caraeteres contribue-

rait a donner naissance a une forme largement non .signif iante.

En dernier lieu, on peut recourir a 1' utilisation d*une

forme ordinale ehiffree plutot qu'exprimee en toutes lettres, afin de

reduire la longueur d'un odonyme.

Example: Route du
&

pourrait etre abrege en Ete du. 4 -Rang-Ste-Peppetue

Bien que permise dans des cas precis et peu nombreux9

1'abreviation souleve, on a pu le constater, autant de problemes qu'elle

en resout, d'ou qu'il ne faille y recourir qu'avec une grande circonspec

tion et lorsque aucune autre solution ne peut etre envisages. ' •.

2. Articles et particules de liaison

a) Articles et particules de liaison cotmne mecanisme de liaison dans les
odonymes ne comportant pas de noms de personnes

L*element specifique d'un nom de voie de communication

emprunte a tout autre toponyme, a tout autre type de nom propre, a 1'exclu-

sion des noms et des surnoms de personnes, a un ou a plusieurs termes de

la langue generale, est relie a 1s element generique selon un mecanisme con-

forme a la syntaxe de la. langue frangaise.

Toutefois, les odonymes dont 1'usage est historique

peuvent deroger a cette regie.

Exemples: Chemin du Nouveau-BYynsn}iok

non pas Chemin Nouveau-BrunswLck
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Hang du Ruisseau-Barre

non pas Hang Ruisseau-Barr£

Montie de la Terrasse-Magnan

non pas Mantis Terrasse-Magnan

Chentin Sainte-Foy. (1*absence du de requis s'explique par

1'feistoricite du nom)

b) Articles at particules de liaison comae mecanisme_je liaisoti dans
les odoaTBtes comport ant des noias da persoaaes

L8 element specif ique d'un odonyme emprtzati a un ou

plusieurs noms de personnes est relie a 1* element generique par apposi-

tion direct a»

Examples : All£e

Rue Alain~Gy>cmbai,s

c) Articles et partieules de liaison devant les aathroponyraes precedes
de determiaatifs

Les anthroponyraes qualifies par des detersainatifs qui

les precedent (titres, qualif icat if s , etc.) devraient etre relies au gene-

rique au moyen des articles et des partieules de liaison appropries.

Eseetsples: Avenue du

Promenade du

Toutefois, on ne saurait ignorer des usages presque

iaderacinables consistant a omettre les articles ou les partieules de

liaison devant certains anthroponyiaes precedes d'un titre,

Exeiaples: Rue Pelp

Boulevard
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Si la Commission tolere ces formes lorsqu'elles

temoignent d'un usage tres repandu et presque exclusif dans des odo-

nysnes existants, elle recomxaande vivement, pour les noms de voife=> de

communication a etre crees, la conformite avec la syntaxe de la langue

francaise qui requiert la presence d'une particule de liaison appro-

priee.

d) Articles et particules de liaison devant les surnoms, les pseudo-
nymes ou les ditainutifs

Tout element specifique d'un nom de voie de connauni-

cation emprunte a un surnom, a un pseudonyme ou a un diminutif devrait

etre reliS a 1'element generique par un mecanisme de liaison conforms

a la syntaxe de la langue francaise:

-' si le surnom, le pseudonyme ou le diminutif debute

par un prenom ou par un nom, il est joint au generique par apposition

directe:

Examples; Rue Jean-le-Bon

Avenue Voltaire

Route Loui-son

- si le surnom, le pseudonyme ou le diminutif debute

par un qualificatif ou par un substantif, il est joint au generique au

moyen des articles et des particules de liaison appropriess

Exemples: COUPS du Petit-Cfaqperon-Rouge

Avenue du Roi-Soleil

Piste du Prince-des-Te'ne'bres

- si le surnom, le pseudonyme ou le diminutif debute

par un article ou par une particule de liaisons il est joint au gene-

rique par apposition directe.

Exemples: Rue De La Chevyotiere

Croissant Le Jeune
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e) Articles et particules de liaison devant las noms de personhes mar-
quant la presence ou la .'propriete d'une personne ou d'un groupe de
personnes

Las noms de personnes utilises pour marquer la pre-

sence ou la propriete d'une personne ou d'un groupe de personnes peu~

vent etre relies au glnesrique par las articles ou les particules de

liaison appropries.
i

Exemples : Chemin. Hamilton

Rang des Beaumont . ••

f) Articles et particules de liaison eomme mecattisiae d* introduction
des notas de voles de communication

L * element ginerique d'un odenysoe qui n'est precise qua

par un seul detenainatif place devant lux, ou encore par aucun, est intro

duit par I1 article defini approprie, lequel devient constitutif de 1'odo-

nyme.

Exeiaples : La Mantes

La yieills Routs

Grande Allee Quest (2 determinatifs)

Grand dhemin des Basses-Terres (2 ditenainatifs)

A noter que dans le corps d'un texte, on doit substi-

tuer a I1 article initial 1' article contracts adequat, lorsque la syntaxe

le commandeo

Eacemple : La refection du pavage du Views Chemin et d« Grand Boulevard

a ete completes,

. non pas de"£<s Vieus Cheminnrt± de"Ie Grand Boulevard*? .
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L'avis de reeommandation comporte egalement certaines

observations quant au recotirs a des graphies modernes pour les noms de

personnes, a la non-utilisation des parentheses comma de variantes, de

meme que sur 1'article defini correct a utiliser devant le nota d'un

cours d'eau sans son generique integre a un odonyme.

On estimera sans doute que la panoplie de normes, de

regies, de crxteres a de quoi rebuter 1'utilisateur meme convaincu de

leur necessite. On pourra s'interroger sur 1'utilite d'une foule de

dispositions jugees complexes, byzantines confinant aux distinguos

subtils.

L*ensemble des normes applicables au choix et a 1'ecri-

ture des noms de voies de communication, nous en convenons, peuvent appa-

raltre rSbarbatives de prime abord tant par leur nombre que par leurs

modalites d*application. Cependant, nous opinons qu'elles demeurent indis-

pensables a divers titres.

D*abord, la totalite de la nomenclature odonymique quSbi-

coise se presente comme variee et souleve maints problemes quant a la gra-

phie a retenir pour telle ou telle denomination. Or, le legislateur a

confie a la Commission de toponymie le mandat imperatif dfetablir les cri-

teres de choix et les regies d'ecriture de tous les noms de lieux,.devoir

auquel elle ne saurait se soustraire, mime pour les cas ou elle doit par-

tager sa competence avec un autre organisme de 1*Administration, comme en

odonymie.

fitant donne la complexite de cette derniere tache, il

est particulierement heureux qu'un seul organisme ait competence pour pro-

poser un ensemble harmonieux de solutions pour chacun des problemes susci-

tes. Qui plus est9 dans sa tache normalisatrice, la Commission ne peut

profiter de 1'experience du milieu francophone mondial, car le Quebec appa™

raxt comme uri chef de file dans 1-* etablissement de nonaes toponymiques, si

I'on en juge par le resultat de recherches effectuees en France, en Suisse,

en Belgique, ou la systematisation n'existe pas, a proprement parler.



Par vole de consequence;., la Cosnsissioa joue present eseat ue role noa

slgiigeable taac au niveau international qu'a celui plus restraint de

la province dans la normalisation de la forme et de I'eeritura des

odonymes du Quebec.

.L'iapact partieulier de ee role reside dans la mise

ea place gradually d'une" odsâ iaie hars»osie«se eoaforsie aux e5d.gea.ees de

la laag&e et respeetueuse de aotre speelfielte culturelle. Toute

comportaat ua ravers, il y a tia prix a payer pour acteiadra eet

il £aue risoliaaeat icarter le laisser-aller qui a jasqu'a present preside

au chois et a la transposition ecrite de aos aoias de voles de caramuaiea-

tioa, effort tres substaatiellemeat coatrebalaaca par les rasaltats obte-

ausi odoaymie de qualltl, affiehage correct, meilleure eoanaissaace de

la slcaalque grapbique, scaiutiea pour chacua des problimes part±cullerss.»

Svideuaaeat, ce ehaageaeat de meatalit! et d'oabittide ae

peut s* effectual a tfes court terse, cossse par ailleurs ea totzt ce qtsi

coaceme le vecu culture! d'ua peuple. Towtefois, la boaae volant a dejl,

decslee couples a une sensibilisatioa iadividuelle massive devrait per*̂

mettra d'obteair des risultats tnarquaats d*iai a quelque te&ps.

D* ailleurs, les grands biaeficiaires de la aormalisa-

ti@a ea matiere d'odbavaie deseursat encore- ebacua d*eat?e aems, puisque

safia aous disposer oss de rlgles aattes, precises et permanent as pous

r̂ soudre les aombreuses dlfflcultls qne ae raanquent pas de soulever le

dotaalae cotsplexe de l*odoaymia. Be plus, on pourra ea tirar la fierte

just if lie que provoque la valeur attaches a uae portion de aotre culture

1 laquelle aura eta aiasi iasufflea uae vie et uae qualite aouvelles.

Le 11 ju±a 1984, C/Jess-Yves
Commission de topoaymie



BtGLEMEHT SUE LES NOES DE YOIES DE COMMUNICATION

Cka&te de la tongue frangaise (L.R.Q.,- chap. C-ll, art. 126, par. b)

SECTION Is Dispositions generales

1. Dans le present reglement, a mains qua le eontexte a*indique un sens
different, on entend par:

generique - la partie d'un odonyme qui identifie de fagon
genefale la nature d'une voie de communication|

odonyme- - le nom de lieu qui designe une voie de eoifflauni-
cation;

officialisation - la declaration du caraetere officiel d'un odonyme
choisi ou approuve par la Commission de toponymie
en vue de sa publication a la Gazette afftaielte
&*. Qtigbea avee les effets prevus a 1'article 128
de la Charts de la tongue feanga&se (L.R.Q. 9

chap. C-ll);

specifique - la partie d'un odonyme qui identifie de fagon
- particuliere une voie de communication*

2. 146 present reglement ne s'applique qu'a des fins d*officialisation d'un
odonyme par la Commission.

3. Pour etre officialise par la Commission, un odonyme doit etre conforms
aux criteres de choix et aux regies d'ecriture prevus an present regle™
ment.

4. Lorsqu'un odonyme n*est pas confonae au present reglement, la Commission
indique a 1'organisme interesse les raisons qui empechent son officialisa-
tion et lui suggere9 le cas echeant, les modifications qui le rendraient
conforms.

5. " La Commission peut, a la requete d'un citoyen ou d fun groupe de citoyens
qui lui soumettent iin memoire a cette ffns adresser a un organisme muni-
cipal, apres 1'avoir consulte, une recommendation portant sur les change-
inents a apporter a I'odonymie munieipale.

6. Dans 1'application du present reglements la Commission tient compte de
I1usage populaire et de la valeur patrimoniales culturelle ou historique
des odonymes Studies en vue de 1'officialisatiQn.
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SECTION Us entires de choiac at regies d'ecriture

7. Un odonyiae eomporte un genirique, et un seul.

S. Le genirique est en frangais.

9o % point cardinal f aisaat" partie d'un ©donyjass et le qualifiant dans
. son e&setable, est en rrangais.

10. La position du genirique dans un odonyme doit etre conforms a 1* usage
du rrangais.

f

11. La Coissiission a* officialise qra'un seul ncm pour une voie -de connssoiea-™
em pour chactsn de ses

12. Les noas de personnes •?i^antes, on decedees depuis mains d'un an» ne
faire partie d(un odoayma.

13 «. la noai dsune entreprise pent faire partie d'un odony^e lorsque celui~ci
disigne une voie de cosmnznication situee dans le -voisinage Imaiediat 3e

. eette eat rep rise. .

14 e Bans le cas dftme designation odonyndqne ntilisant le systeme numeral,
seule la fonse ordinale est employes.

15 o Le generique ne prend la majuscule que sHl est place au debut d*tsa odo-
nyiaes ou ismidiatesent devant un point cardinal constituant le dernier
element de I'edonyrae.

16 » Le speeifique prend la majuscule, ainsi que chacun de ses eliaients
s'il est compose.

17. Les articles et particules de liaison preanent la minuscule, a auains
.. qu'ils ne paraissent au diljut d'tsn odonyne o« qu'ils ne f assent partie

d'ua patronyme« ' . \

18 o Les accents et autres signes diacritiques doi^ent apparaxtre aussi bien
les majuscules que sur les minuscules.

19 „ Le splcifique n'est pas lie au generique par un trait df union.
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20. Le trait d'union doit apparaitre entre les elements du specifiqre.
Toutefois, un article ou tine particule de liaison places en tete du
speeifique ne sont pas suivis d'un trait d*union.

Dans un odonyme dont le spgcifique est d'origine autre que fran§aise,
le trait d'union ne doit pas apparaitre, a moins que la langue d'ori-
gine 1'exige.

21. Les elements d'un patronyme ne sont pas lie's entre eux par tin trait
d9union, sauf s'ils en comportent deja un.

22. Un point cardinal qualifiant 1'ensetrible d'un odonyme n'est pas precede
ni suiiri d fun trait d* union.

23. Lorsqu*un noraibre ordinal ou cardinal fait partie du specifique, il est
redige en toutes lettres, sauf si les regies de 1*usage exigent le
reeours a des chiffres arabes ou a des chiffres remains.

SECTIQH III; Disposition finale

24. Le present reglement entre en vigueur le jour de sa publication a la
Gazette offieielle du Quebec* accompagne d'un avis signalant la date

• de son approbation par le gouvemement.

Biegleinent adopte par la Commission de toponyme a la
seance du 5 fflai 1983.


